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PETITE GHRONIQUE ET BIBLIOGRAPHIE

Le savant redacteur des Actes de VHelvitique, M. leDr J. Strickler,
continue ä faire part au public des resultats de ses etudes et recher-

chesapprofondiessurlaperiode de la Republique helvetique.il a

publie dernierement un nouvel ouvrage : La vieille Suisse et la
Revolution helvitique 1, dans lequel on trouve le meme souci de
l'exactitude et les mSmes connaissances etendues que dans ses

precedentes publications. C'est un tableau clair et precis de l'an-
cienne confederation et des causes multiples qui faisaient desirer
ä beaucoup de personnes des modifications profondesdansce corps
politique sans cohesion et sans force. Un appendice renfermant
l'opinion d'un grand nombre de personnes de l'epoque sur la
situation politique et sociale de la Suisse, ne sera pas une des

parties les moins goütees de cette savante publication.

— La Societe fribourgeoise d'histoire ä Bulle. — C'est dans
le chef-lieu de la Gruyere que la societe cantonale s'est transportee
le 6 juillet pour sa reunion annuelle d'ete. On y comptaitquarante-
sept participants, y compris MM. de Diesbach, de Mullinen, de

Montet et Berthoud, qui representaient Berne, Vaud et Neuchätel.
La seance, commencee ä onze heures, s'est tenue dans une des

salles du chateau, sous la presidence de M. Max de Diesbach. Dans

son discours d'ouverture, le president nous rappelle que Bulle,
jadis possession episcopale, fut toujours independante du comte de

Gruyere. Son ancien chateau, situe plus ä l'est que le moderne et
ä proximite de l'eglise paroissiale, fut construit par St-Boniface,

eveque de Lausanne. Ce dernier, se voyant hors d'etat de resister

plus longtemps aux entreprises de certains clans indisciplines,
resigna l'episcopat en 1240 et se retira dans une chartreuse pres de

Bruxelles, oü il mourut en odeur de saintete.
M. le cure Alex nous donne ensuite de sa ville natale une notice

detaillee, qui complete, ä certains egards, celle publiee en 1871 par
l'abbe Gremaud. Dans sa nomenclature des bourgeois de Bulle,
il rr'a garde d'oublier sa propre famille, une des plus anciennes,
originaire de Savoie et qui fut anoblie par un empereur d'Alle-
magne.

M. Leon Remy retrace ä grands traits la biographie du notaire et

avocat Blanc, qui, apres avoir vainement sollicite son admission au

1 Die Alte Schweiz und die helvetische Revolution, von Dr Joh. Strickler.
Frauenfeld, J. Hubert, Verlag.



— 318 —

patriciat de Fribourg, fut pendant la revolution un des membres
les plus actifs du Club helvetique ä Paris, et revint plus tard ä

Fribourg, oil il mourut vers 1820. M. Remy nous communique
aussi quelques extraits d'une notice topographique et physique de
la contree de Charmey ecrite a la fin du siecle dernier.

M. F. Reichlen nous parle d'une Charte du Prieure de Rouge-
mont, dont il serait important d'obtenir, a defaut de l'original, une
copie authentique.

M. Max Techtermann insiste sur la necessite ou la convenance
de conserver les vieux monuments fribourgeois qui offrent de
l'interet au point de vue archeologique ou de l'art. 11 cite entre
autres l'ancienne chapelle de St-Ours.

M. l'abbe de Rsemy fait ensuite une communication souscetitre :

Unprobleme historique, que nos lecteurs ontpulire dans la livraison
de septembre de la Revue historique.

— Pendant que le comite de la societe Pro Aventico poursuivait
ses fouilles dans le theatre d'Aventicum, d'autres personnes explo-
raient, ces dernieres annees, une partie du mur d'enceinte de la
cite romaine. Deux eminents archeologues, MM. Alb. Nsef et
Jaques Mayor, sont arrives de cette maniere ä preciser Pemplace-
ment de la porte de 1'est d'Aventicum, a en connaitre la configuration

et ä pouvoir donner des renseignements precis sur un grand
nombre de points intdressants, relatifs ä l'architecture militaire et
aux systemes de construction ä l'epoque de la domination romaine
en Helvetie. Soutenus financierement par l'Etat de Vaud, par la
commune d'Avenches, par le syndic de cette ville, M. Eugene
Lecoultre, et par le comite de la Societe des monuments historiques,
MM. Mayor et Nasf ont travaille activement pendant les annees
1897 et 1898. M. Mayor a publie dans les deux derniers numeros
de \'Indicateur des antiquitts suisses un recit de ces fouilles et des

resultats auxquels il est arrive. Voici les principaux de ces
derniers :

« Constatation definitive de la presence d'une porte monumentale

dans l'enceinte romaine d'Aventicum. Cette porte permet de

fixer avec certitude le debut du trace de l'artere principale de la
cite antique. Elle n'est pas un arc de triomphe, comme on l'a dit,
mais une construction faisant corps avec la muraille d'enceinte.
La porte etait constitute par un bätiment rectangulaire, long de

vingt-neuf metres environ, large de vingt, accole ä l'enceinte par
sa facade principale; elle comportait une arcbe centrale destinee
au passage de la voie charretiere, deux passages lateraux pour les
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pietons et deux autres couloirs paralleles aux precedents, mais sans
issue au dehors du cöte de la campagne, eonduisant ä l'interieur
de deux tours circulaires exterieures flanquant la fagade principale
de la porte et masquant ses points de suture avec le mur d'en-
ceinte.

» L'arche centrale possedait deux enfoncements lateraux semi-
circulaires semblant indiquer la presence d'une coupole centrale et
servant en tout cas ä faciliter le croisement des chars. Cette disposition

remplagait en quelque mesure celle des deux portes charre-
tieres contigues, generalement usitee.

» Le mur d'enceinte a exactement 2 metres 50 de largeur ä sa

base, non compris les retranches de fondation. II s'elevait en tout
cas ä plus de cinq metres de hauteur... II est plus que probable
que ce mur etait surmonte par un parapet crenele et un chemin de

ronde, auquel on accedait par des escaliers de bois garnissant
l'interieur des tours. Quant ;i la hauteur du bätiment de la porte
elle-meme, il n'est pas possible de la determiner... Quant ä la
construction, le massif central de la porte etait constitue, comme
toute la muraille d'enceinte, par une magonnerie de cailloux roules
et de dechets de calcaire jaunätre, solidement agglomeres par un
bon mortier, parementee avec soin par de petits moellons rectan-
gulaires ou carres, tous de m£me hauteur d'assise, soit o m. 10 ä

o m. 12.
» On peut estimer que la construction remonte aux restaurations

de Vespasien et surtout de ses successeurs, ä 1'extreme fin du
Ier siecle et au commencement du second, et que la destruction
date du milieu du IVe. Aucune reconstruction n'a eu lieu apres la
premiere et unique devastation.»

Les vestiges de la porte de l'est se trouvent au croisement du
chemin de Combes, qui passe devant les ruines du theatre, avec le
chemin communal tendant de Donatyre a la route de Berne en
longeant l'enceinte ä l'exterieur, et ä quelques pas de la tour de la
Tornallaz.

— M. F.-A. Forel a reuni dernierement en une petite plaquette
un article tres interessant publie par lui dans le Journal de Morges-
et relati faux petits benefices du bailli de Morges en 1659. Parmi ces
derniers, il y en a de charmants et qui montrent abondamment
que LL. EE. ne negligeaient pas les petites sommes. Citons-en
quelques-uns :

« Plus, retirent les langues de bceufs et vaches qui se tuent ä la
boucherie; et peuvent valoir par an, quand on les amodie, cent
florins.
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» Item, la pesche, pour laquelle ceux de St-Sulpitz ont de cous-

tume de donner annuellement quarante florins.
» Item, les dixmes de chanvre, en nombre de douze petits

dixmes, dont Madame la Ballive en tire annuellement, quand on
les apprecie en argent, environ cent cinquante florins.

» Item, environ quatre livres de cire en plusieurs fractions.
»Plus, 15 pots d'huile de Noix, tellement fractionnes que Ton

n'en retire volontiers que 10 ou 12 pots.
» Plus 12 tant poules que chappons maigres, lesquelles choses

on n'a peu de coutume de tenir conte ; et le tout aussi beaucoup
fractionnez.

» Plus, pergoivent du Receveur de Cossonay 124 chappons
maigres, qui s'admodient annuellement au diet Receveur 1 florin
piece, pour etre iceux fractionnez dans le rentier et malaisez ä

retirer.
» Item, cire 21 livres...

huile 3 pots
vin de cense, demi sextier...

» Par contre, Monseigneur le Ballif donne annuellement pour
l'aumosne ordinaire des pauvres de Morges, et ä l'entour, 52 sacs

messel, rnesure de Morges, quoyqu'il n'en ause mettre en compte
ä LL. EE. que 15 sacs.»

ETAT GENERAL DES TROUPES DU CANTON DE BERNE

EN L'ÄN I763

Le document que Ton trouvera sous ce titre, internale
dans cette livraison, provient d'archives particulieres dans

lesquelles j'ai ete autorise, il y a plusieurs annees, ä faire
quelques recherches. II m'a paru presenter suffisamment
d'interet pour meriter d'etre reproduit en facsimile. Le
lecteur y trouvera non seulement la force de l'armee bernoise
en 1763, mais encore un resume de l'organisation militaire,
la division du canton en departements avec le nom des

majors, et l'indication des principaux officiers de l'epoque.
E. M.
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